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573: REsERvE NzwaEax IWI!IQ!RUXDElYXIREZDU~(NI~) 

R&w& prepare par le CMSC/UICN (avril 1991) d'apr&s la designation 
d'origine soumise par le gouvernement du Niger. L'original et tous les 
documents @sent& 3 l'appui de cette designation seront dispcnihles pour 
consultation aux r&unions du Bureau et du &nit& 
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Sit&e dans la r&ion saharienne du Niger, a environ 160 km au nor-d-est ' 
dAgadez, la R&serve comprend une petite r&serve naturelle int&rale 
centrale denommee '~Sancttire des Addax". 7 736 000 ha (le sanctuaire couvre 
1 280 500 ha). 

La R&serve et le sanctuaire ont &B class& par d&ret en janvier 1988. Les 
d&x&s ont paru au Journal officiel en mars 1988. La Reserve est propriete 
du gouvernement du Niger. 

3. IDENl!IFICXI!ION 

La RkserJe se trouve dans une region aride du Sahara OG la plutiosite 
annuelle moyenne est de 50 mm EUe comprend deux zones principales: le 
massif montagneux de 1'AZ.r qui atteint 2000 m&res d' altitude et la vaste 
plaine du desert du T&&r& 

Les biotopes sont divers, allant de co mmunautb aquatiques qui tivent dans 
les bassins rocheux permanents ou cuelIz= des montagnes aux vallees 
densknent bois&s et au desert de sable. Le massif de l/A& est en fait une 
enclave sahG.lienne dans un milieu saharien mais on note aussi la presence 
d'Gl&nents soudaniens etmediterraneens. 

Les &&nents soudaniens etmediterraneens r&l.ictue.ls se rencontrent 
au-dessus de 1000 metres dans les zones abritbs et plus humides du massif. 
Les espbces soudaniennes comprennentn0tammentGrewQetplusieur-s espikes 
de Ficug. Parmiles espkes mediterraneennes, on note 1'olivier sauvage. La 
Reserve compte d'iqortantes populations d'especes sauvages apparent&s h 
des especes ctitivks : olivier, millet, sorgho. 

40 especes de mammifkes, 165 oiseaux, 18 reptiles et un amphihien ont ete 
identifies dans la Reserve. iyimportantes populations d'especes d'ongulk du 
Sahara menacbs au plan international sont prbentes: 
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environ 12 000 gazelles Dcrcas (V), 170 gazelles Dama (E), 3500 mouflons h 
manchettes ou aoudad (VI, quelques addax (E) et peut-Gtre des gazelles 
leptoceres (El. Parmi les carnivores on note des populations prosperes de 
fennecs (K), de renards de Riippells (RI et une petite population 
probablement en declin de 15 h 20 guepards (V). Environ 85 especes doiseaux 
parmi celles qui ont et6 d&rites sont des migrateurs du Palkarctique; parmi 
les autres, les 800 h 2000 autruches constituent la derniere population 
viable d'Afrique de 1'Cuest. Les effectifs de l'outarde de Nubie sont 
importants. Les reptiles comprennentle varandud&sert, la vipere des 
sables et diverses especes de boas et de geckos. 

Enbiendes endroits dela R&serve ontrouvedes sites arch6ologiques 
paleolithiques et Golithiques ainsi que des sites de gravures rupestres. 
Des 3500 h 7000 Touaregs qui y vivent pratiquent, pour la plupart, un 
pastoralisme transhumant, 6.levant des chevres et des drcmadaires. La 
popu.lation&dentaire pratique 1'agricultureirrig&e, cultivantduble, des 
fruits, des legumes et des dattes. 

La R&serve est g&Se de manike active depuis 1981, soit sept ans avant sont 
classement officiel. Un plan damkagement pr&.inbaire a et6 6lakor6 en 
1984 et le texte r&&6 a et6 prGpar6 en 1990. Les autorites de gestion 
mettent un accent &al sur la surveillance et sur 1'6ducation de la 
population locale et des touristes afin d'&Lter les infractions. Le but,est 
de faire participer les TWareg h la gestion de la Reserve et de contribuer 
h leur d6veloppement socio-economique tout en assurant la p6rennite des 
ressources naturelles. Les patrouilles se font avec des v6hicules ou a dcs 
de dromadaire. Une reunion annuelle a lieu entre les autorites responsables 
de la Reserve et la population locale. 

Le problkne le plus evident est le braconnage des gazelles et des autruches 
dam la R&serve, par le persoMel militaiE. 

Pourjustifierla dbignationdela Reserve Naturelle Nationale de 1'ti et 
du T&&6, en tant que bien du patrimoine mondial., le gouve rnement du Niger 
a do~6 les raisons suivantes: 

D) Eiennaturel 

(i) Exempl.es lsnd- mpr&erftatifsdesstadesdela font&ion 
g&logiquedelatarra Le massifde1'AXrestunensemble 
remarquble d'exemples dactivit6 m&amoxphique et eruptive sur 
le socle africain an&en, avec en particulier les intrusions 
spectaculaires de "younger granites" qui conferent au paysage 
son aspect 0riginaJ.. 
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(ii) Exemplee 'SYllhm 3zepssentatifs des pJzolxssus cJ&ilogiques en 
tours. Les dunes vives du T&Grb sont un exemple d'kosion en 
tours: le paysage se mcdifie rapidement 2i l'echelle gGologique 
par deplacement et accumulation des sables. 

(ii) EIxemples t5llG.m repr&entatifs de~6volutionbiologique 
Depuis 1'Holocene, la region a COMU les effets de la 
dkertisation qui a modifi.6 la distribution des especes animales 
et Ggetales. 

(ii) Ekenlples 6llcMmmeIIt re~entatifs de1'interactionde1'hoanm 
avec le &lieu naturel. Yhomme est present de facon continue 
dans 1'ZCir depuis le PalGolithique. Cette presence est le 
rkiltat dune gestion raisonnable des ressources de 
1' environnement. 

(iii) Esremplea 6minenanerzt repr&etifEl de phB etdsbeaut6 
~tureUe L'AX.r est un Uot de type sah6lien (climat, flora et 
faune) isole dans un milieu d&ertique saharien. 11 constitue un 
ensemble d'&osyst&nes relictuels remaquables, allie h des 
paysages d'unint&zGt esthetique exceptionnel. 

(iv) Habitatsnatu.relslesplusimpartarrtsetlesplus 
repr&erkatifsoiisurpiventdesesp&ces~~~~c~ LaR&erve 
contientdes habitats naturels importants pourla s&e de 
trois esp&xs d'antilopes dkerticoles sahariennes mena&es 
&extinction au niveau mondial : add+ gazelle Dama et gazelle 
leptocke. La situation de laddax, la plus grande espece 
anbale sauvage du Sahara est particulikement critique. La 
R&serve contientaussides populations d'animaux (babouins 
dogueras, patas, damans de rochers, caracals, etc. ) et de 
plantes isol& dans le massif de 1'AXr depuis des millbakes et 
qui constituent, de ce fait, une entite genetique originale. 
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i) Fiches de donn&s de 1'UICN 

Littkature additionnelle consult& J.M. Durcu, 1990, T&-k& 
ert d'aksolus, AGFP, 215~. 

iii) Consultations: fonctionnaires du gouvernement du Niger, P. 
Tbnley, H. Jungius, J. Verschuren, J. Newby. 

iv) Visite du site: fkier 1991, Jim Thorsell, Peter Hislaire, 
GkardSournia, AnadaTiega. 

La Reserve de 1'ZG.r et du T&&r6 s/&end sur deux provinces 
biogeographiques: le Sahara et le Sahel occidental. Dans la premiere, il y a 
69 autres aires protegees, ycomprisle Riendupatrboinemondial du 
Tassili HAjjer et, dans la deuxi&me, 22, notamment deux biens du pat&wine 
mondial: le Part national des Oiseaux du Djoudj etle Par-c national du l3anc 
d Arguin La Reserve de 1'AXr et du TenerG est un paysage aride et 
d&ertique tiayantpas grand chose encommunavecles deuxderniers biens 
cites qui sent des zones humides. En revanche, elle prkente certaines 
affinitb avec le Tassili, situ4 $ 600 km au nerd. Les deux r&serves sont 
arides et dbertiques et ont COMU une histoire climatique semblahle. Toutes 
deux contiennent une faune et une flora mixtes, saharo-mediterraneennes, et 
sont habit&es par des lbareg. Toutes deux sont importantes conune sites de 
repos des oiseauxmigrateurs dupalkrctique etpcssedent certains 
mammifkes typiques dela r&ion (gazelles dorcas, rwuflons & manchettes). 
mutes deux sont des sites archklogiques importants pour leurs peintures et 
grad mpestres ainsique pourleurs vestiges duN&lithique ettoutes 
deux prbentent des caractkistiques g4ologiq.w et botaniques de t.rGs grand 
inter% scientifique. Enfin, les deux &serves sont de taille comparable et 
sont en butte 3 un prohlkne de gestion comntunz le tourisme. 

Or, malgre ces similitudes nombreuses, 1'Xi.r~TGnerGsedistinguepar 
l'abondance de la faune sauvage, notammentles or@&. Le T&I& posskde 
egalement une portion plus vaste de "mer de sable" et l/on considke que ses 
dunes sont les plus spectaculaires du Sahara Sit&e 5 la limite des zones 
saharienne etsahelienne, la r&serve est&lementplusinfluencGeparles 
Glknents afro-tropicaux. 

Les autres aires presentant un inteGt comparable du point de vue de la 
conservation sont la region du Tibasti-Ennedi et la Reserve Ouadi Rime-Guadi 
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Achim, au T&ad, Toutefois, les reserves tchadiennes ont beaucoup souffert 
des conflits arm&, depuis 20 ans et on pense qu'il y reste bien peu 
d' animaux sauvages - la difference est flagrante avec 1'&-T&Gre 
b6neficiant dune gestion active depuis 1981. 

3. INIEGKITE 

La loi de i988, portant creation de la r&serve faisait suite h des efforts 
de gestion active cornmen& en 1980, avec l/aide df un projet UICN/WWF. Ce 
projet se poursuivra jusqu'en 1993, avec l/aide financiere des gouvernements 
du Danemark et de la Suisse. 11 est dote df un budget de 1,4 million de 
dollars US. La &servepces&de unsi&ge etle personnel dispose de v&icules 
et de radios. L/accent est mis sur la formation A tous les points d'acces 
principaux, les limites sont marquees et un nouveau centre df accueil des 
visiteurs fonctionne h If6rouane. Certaines +Aitit& originales sonta 
notes: techniques de construction sans bois, plantation d'arbres, magazine 
pedagogique pour les enfants et reunions r6guli&es avec la population 
locale et les organismes publics concern&. 

On constate un d&lin progressif de la qualite du milieu nature1 et quelques 
disparitions d'especes mais cette tendance est globalement enrayee depuis 
dix am. Toutes les populations d'animaux sauvages se sont stabilisees ou 
ont augment6 h l'exception de l/oryx algazelle que l/on tia pas observe au 
Niger depuis 1983 et de l'addax qui est au bard de l/extinction dans ce. 
pays. On a entrepris une etude dela v6g&ationmais il e&encore tropt& 

. pourd6gagerdestendances. 

Les probl&mes de gestion sont, entre autres, la lutte contre le braconnage 
pratiqu6 par des militaires et certains officiels d'Agadez. De recentes 
arrest&ions ont in&it un ralentissement de cette activite. Le harc&Lement 
des animaux sauvages parles touristes, particulierementpr6judiciable 2 
cause de la chaleur, a dimin& gr&ze a la sensibilisation des organisateurs 
et des touristes eux-m&es. Le Paris-Dakar nf a plus le droit de traverser la 
reserve. 

Dans la r&erve, la population touareg est de l'ordre de 2000 h 2500 
personnes r-es dans les deux villages enclav& d'If&ouane et de Y&n 
Telloust. 11 y a aussi une population nomade de 1500 h 2000 pasteurs. La 
popul.ation&dentairepratique 1'agricultureirrig&e etaeve dub&ail 
dont le ncxnbre fluctue. Dans toute la r&em, B l'exception de la region 
centrale formant 12% de 1'ensemble qui a et6 Ggalement constitu6e en 
sanctuaire, on note de fortes pressions du Mturage par les ani~ux 
domestiques (dromadaires, ch&res, &w). L'acc&s au sanctuaire est interdit 
sauf avec permis sp&ial mais cette interdiction da pas affect6 les Touareg 
outre mesum car ils entraient rarement dans cette portion de la &serve oti 
il y a peu de p&arages et qui ne se trouve sur aucune ancienne route 
caravanikre. 

Malgr6 lfinterdiction, de nombreuses essences ont &b lourdement exploitees, 
en particulier pendant les p&icdes de secheresse. Partie int&ra.nte du 
Sahel, 1'Ailr ne peutsupporter wune exploitationlimit&, m&e dans les 
ann&s de bonnes pluies. 
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Les dimensions totales (i,7 millions d'hectares) en font la plus grande aire 
protegee d'Afrique m&ne si la region tineficiant du statut de sanctuaire 
integral est relativement modeste (1,3 million d/ha). Les especes du desert 
etant pr@sentes en t&s faible densite, ces dimensions sont essentielles h 
leur survie. Dans les limites de la reserve sont incluses les 
caractkistiques principales des monts de 1'Ak et du desert du T&&e. On 
envisage une extension au sud-ouest pour inclure un site utile h la faune 
dans certaines conditions de pluviosite et pour tenir compte de la migration 
recemment observ6e de l'addax au sud-est, vers la region du mont Termit. 

11 reste a trouver un syst&ne de gestion qui resistera au tarissement de 
subventions importantes. On espere que le plan de gestion actuellement en 
preparation (l/avant-projet est attendu en novembre 1991) posera les 
fondations de la nouvelle situation en assurant l'equilibre entre les 
besoins de l'homme et la conservation et que les recettes du tourisme et de 
la recherche independante donneront aux autorit& les ressources necessaires 
h .l'entretien de la r&serve. 

L'AZr-Ten&e a servi de terrain d'essai a la "nouvelle g&kation" d'aires 
protegees africaines. CpGrant dans le milieu ingrat et degrade du Sahel, le . 
projet est tenu en haute estime pour sa dknarche originale. La motivation 
premi&re etaitlaprotectiondeladiversite biologique puis les activit6s 
ont et6 6largies pour inclure la promtion de l'utilisation durable des 
ressources et la restauration des habitats. Agents de vulgarisation se 
d6plaqanta dos de dromadaire, programme de gestion du bassin versa.& 
(comprenant la construction de barrages en pierres seches), plantation 
d'arbres, formation de maqons h la technique de la construction sans bois et 
constitution dun r&eau de 47 chefs touareg et chefs de clans charges de la 
surveillance: toutes ces mesures font pa.r!zie de la nouvelle d&narche. 

Apr&s un moment d'incredulite, la population locale et les agences locales 
de tourisme en sont venues $ collaborer plus etroitement avec la direction 
de la reserve. Cette derni&re nest toujours pas pleinement reconnue par les 
divers minist&res nigkiens, ce qui occasionne des conflits dautorite entre 
ministkes plus ou mains influents. Ce probl&ne devrait s'attenuer a mesure 
que la &serve gagnera en reputation auprk du public mais aussi si elle 
obtient le statut de bien du patrimoine mondial. 

L'ti-T6n&6 posside un ensemble natural exceptionnel de paysages et 
d'esp&ces v&&ales et anixnales sauvages, sans &al, dans la r&ion C'est, 
en outre, le dernier bastion de faune saharo-sahelienne au Niger. 
L'interaction entre l'homme et lf6cologi.e a eng&LrL un milieu naturel 
unique etspectaculaire. La region estoccup6e parl'homme depuis 30 000 ans 
etles nombreuxsites arch6ologiques qu'elle rec&le ontungrandint6r6t 
historique et oulturel. Etant don& l'isolement dans lequel s'est bOUV6 
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1'Aik et la presence peu marquee de l'homme au tours des derniers 2000 ans, 
beaucoup d'especes sauvages &Wnin&s d'autres regions du Sahara et du 
Sahel, s&vent ici. Les effets du surpkxage et de la surexploitation des 
ressources que l'on constate g&&ralement au Sahel ont 63% att6nu& par de 
graves secheresses (dans les an&es 70 et 80) qui ont entraIn la perte de 
nombreuses t&es de b&ail et le maintien des effectifs dans des limites 
raisonnables. Les massifs montagneux ont et6 compares 5 des 3lots 
biologiques dans une mer de sable, enclave sah6lienne au Sahara. La reserve 
contient des populations importantes au niveau international de cinq especes 
menaGes de la faune (gazelle dorcas, gazelle dama, addax, mouflon a 
manchettes, autruche) et de trois especes de la flore. 

La reserve satisfait aux trois critkes suivants qui justifient le statut de 
bien nature1 du patrimoine mondial: 

ii) Exanple i&iii- repr63entatifdeprocessus~ogiques,de 
P&olutionhiologiqueetde 1'ixt&actionentre1'~ etson 
erMD naturel. Les dunes vives du Ten&e modifient 
rapidement le pay-sage par d&placement et d6p6t de sable. Depuis 
l'Holoc&ne, la region a connu les effets draconiens des 
cbangements climatiques et des modifications profondes dans la 
distribution des especes. Yhomnae est p&sent, de man&?3 
continue, depuis le PalGolithique et la region est le berceau 
d'une bistoire culturelle unique. 

iii) coIxtientdes~na~uni~oudebeaut6 
exceptinnnnl-1e. L'Ak estune ^Qe sah6lienne (climat, flare, 
faune) isol& dans un milieu saharien dkertique. 11 represente 
un ensemble remarquabled'&osyst&nes reliques associ6s sun 
paysage d'une beaut6 esth&ique exceptionnelle. 

iv) Habitats~turelslesplusimportantsetlesplua 
~~~fs~survi~deees~~dspl~~etb~~ 
nw~~6es. Larkerve contientdes habitats naturels importants 
pourlasurvie detrois antilopes dud6sertduSabarame~c6es 
d'extinction surle plan international: l'addax, la gazelle dama 
et la gazelle leptoc&re. La situation de Yaddax, plus grand 
animal. sauvageduSaharaestparticuli&rementcritique. La 
&serve contientaussides esp&es arkmales (babouins dogueras, 
patas, damns des rochers, caracsls, etc.) et v&&ales qui ont 
et6 isol6es dans 1'AQ pendant des milliers d'annees et 
constituent une entite g&Gtique unique. Uaire est aussi une 
&ape importante pour les oiseaux migrateurs du Palkrctique. 

6. -ON 

La R&erve naturelle nationalede1'ZGretduT6n&6devrait6treinscrite 
surla ListedupatrimDine mondial. Le gouvernemen t du Niger, et en 
particulierla Mrectionde la Fame, P&he etPiscicul.ture doit&re 
f6licit6 pour les efforts dt5ploy6s en vue de la protection et de la 
restauration de l'aire et encourag6 d poursuivre ces efforts. I 
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